
Pourquoi ?

Avant la première rencontre, l’animateur doit se faire une idée de l’exis-
tence de ce groupe et de son rôle dans le quartier. Cette étape est impor-
tante. Elle permet à l’animateur de découvrir un groupe et son environ-
nement. Il garde pour lui, ce qui découle de son observation et de son 
écoute. Cela ne devra en aucun cas influencer la démarche du groupe 
qu’il va accompagner dans les prochaines étapes.

Attitude à avoir

- Il doit rester discret dans son habillement, son corps, son langage et son 
attitude.
- Savoir écouter, observer et partager la situation du groupe.
- L’animateur reconnaît qu’il ne connaît pas le groupe ni son environne-
ment. Même s’il vit dans le même quartier, il reste étranger au milieu de 
vie du groupe.

Et si je connais le groupe ?

- Engager une RAP avec un groupe connu depuis longtemps implique de 
connaître sa nouvelle configuration, sa nouvelle structuration. Le groupe 
subit une dynamique constante.
- Une des actions à mener par le facilitateur : Renforcer la compréhension 
et la  documentation de l’étape 1 (observation et écoute surtout)
- Réactualiser constamment les données sur le groupe identifié et les indi-
vidus qui le composent. Ex : les jeunes qui pour des raisons religieuses 
peuvent s’absenter pendant un mois ou encore des apprentis peuvent être 
retenus par des commandes ce qui entraîne une rupture dans l’homogé-
néité du groupe.
- Maintenir le contact avec le groupe à partir de ses réussites, ses échecs et 
connaître comment le groupe essaie de sortir de ses difficultés.

En une phrase comme en cent !

L’identification est un processus continu !

Fiche 1 : un pas de plus avec la méthode
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